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Corrigendum.

Après bien des hésitations, nous avions signalé un

Salix retusa X hastata, forêt du Lapex au pied de la Dent-
de-Ruth, dans notre Contribution V, p. 150 du Vol. I, fase.
6 des Mémoires de la Société frib. Se. natur., 1903. Or,
M. Ruser qui fait autorité en Saules comme en Alchimilles,
ne peut admettre cette détermination et croit plutôt à un
S. Arbuscula X retusa, et cela d'autant plus volontiers que
nous signalons la présence au môme endroit du S. Arbuscula.
M. Buser ajoute qu'il n'a jamais rencontré, ni lui, ni aucun
autre botaniste le retusa X hastata, quoiqu'il l'ait cherché
dans les milieux les plus favorables à sa formation. Il ne
croit pas à l'existence de cet hybride.

Dans notre répugnance à signaler des formes inédites,
nous avions bien d'abord soupçonné le concours de l'Ar-
buscula dans ce croisement, mais n'ayant observé qu'un
unique pied de ce dernier en cet endroit, et encore à une
certaine distance, il nous parut plus probable que notre
plante était issue du croisement du retusa avec- le hastata,
qui croissent là pêle-mêle en quantité considérable.

Toutefois, nous nous inclinons devant les arguments
de M. Buser et nous prions le lecteur de lire à l'endroit
indiqué : Salix Arbuscula X retusa au lieu de S. retusa X
hastata. Du même coup devrait être rayé le retusa X hastata
découvert par f Cottet à Sador. M. Buser qui a visité la
station prétend qu'il n'y a là autre chose que diverses
combinaisons de phylicifolia X retusa. Ici, nous serons moins
aisé à convaincre, tant à cause du témoignage de feu Cottet

que de nos propres observations. La lumière jaillira-
t-elle un jour du choc de ces idées contradictoires

Montsalvens, 3 avril 1905.
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